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Ascom~tal rejette une offre de reprise1.0de son site iserois
Cela resemble a Gandrange, mail
ce n'est pas Gandrange. Ascome-
tal, la societe detenue par le sid6-
rurgiste italien Lucchini, lui-meme
controlepar le russe Severstal, a
rejete avant-hier, tors d'un comite
central d'entreprise, one offre de
reprise non sollicitee de son site du
Cheylas (Isere), qu'il souhaite
pourtant fermer partiellement .
L'offre, chiffree entre 60 millions
et 80 millions d'euros, emane de
Philippe Armengaud, ancien di-
recteur de la strategic d'Ascome-
tal, accompagne de deux fonds,
ABN AMRO et 123 Venture .

«Ascometnl et Lucchini out de-
cline l'offre », indique Maxime La-
zard, directeur de la communica-
tion d'Ascometal, qui n'a pas
souhaite s'expliquer davantage .
La Societe a annonce en septembre
la fermeture partielle de cette
urine situee clans 1'Isere, entrai-
nant la suppression de 190 poster
sur 490 . Dane le meme temps, le
specialiste des aciers longs spe-
ciaux vent investir plus de 150 mil-
lions d'euros Sur see sites de Fos-

Le specialiste des aciers longs speciaux a rejet6 une offre non sollicitee
de 60 millions A 80 millions d'euros portant sur son site du Cheylas ,
en Isere, en tours de restructuration .
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Hagondange (Moselle) .

Pour lee syndicate, la decision de
poursuivre le plan social
condamne le site . « C'est one pre-
miere etape vers one fermeture to-
tale », redoute Denis Ruano-Bor-
balan, &legue syndical central
CGT. La Societe emploie encore
300 salaries au Cheylas . Apres la

11 -04 -08

fermeture de 1'acierie,
les outils restants vont
laminer on usiner des
semi-produits fabri-
ques a Hagondange on
Fos, pour etre vendus
clans 1'Est on le Nord .
«Ils ont justzfie la fer-
meture partielle par
1'eloignement, en fait ce
sera Aire. »

Profitable
De son cote, Philippe
Armengaud esperait
acheter la totalite de
Pusine, qui est auss i
nommee Allevard ,
avec son acierie, ses

deux laminoirs et ses centrales hy-
droelectriques . 11 assure que la si-
tuation est differente de Celle de
Gandrange, 1'usine deficitaire
qu'ArcelorMittal a decide de ter-
mer partiellement, en Lorraine :

Contrairement a Gandrange, Al-
levard est profitable, it n y a pas
d'usines Ascometal autour pour
reprendre lee salaries licencies et

Woos aeons fait urge offre concrete,
dit-il . Cest one operation gagnant-
gagnant. » L'investisseur, qui a
quitte 1'entreprise car il etait op-
pose ason plan de restructuration,
affirme que son but nest pas de
concurrencer Ascometal mail de
concentrer 1'usine sur la produc-
tion d'acier a ressorts, utilise clans
Pautomobile on le ferroviaire . Il
est apparemment soutenu par les
elus locatux et son dossier a ete
examine par les services du minis-
tere de 1'Economie et des Fi-
nances . Il compte sur la pression
politique .

Les politiques locaux veulent
intervenir aupres d'Alexei Morda-
chov [le milliardaire proprietaire
de Severstal, NDLR], eventuelle-
ment par la vole diplomatique »,
confirme Denis Ruano-Borbalan .
S'ils veulent reussir, it faudra faire
vite :lee employes sont de plus en
plus nombreux a utiliser le plan
social pour quitter 1'entreprise. Ce
sont autant de competences qui
disparaissent . . .
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